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L’Espérance dans la Bible – avril 2025 

 

L’espérance est une des trois grandes vertus chrétiennes avec la Foi et la Charité. 

A priori la Foi est la première de ces vertus, la Charité la plus grande, l’espérance 

semble moins importante. Et pourtant sans l’espérance il n’y a pas de Foi qui 

dure et qui vit, sans espérance il n’y a pas de charité qui peut donner du fruit. 

Saint Paul nous dit que l’espérance ouvre toujours sur l’avenir, un avenir de 

bonheur auquel tous les hommes sont appelés (1Tm 2,4) 

 

I/ L’espérance support de la promesse d’un fils et d’une terre : Abraham 

Le temps de Dieu n’est pas le nôtre et parfois il nous faut l’espérance pour vivre 

notre foi au jour le jour : l’exemple d’Abraham. 

En Gn 12 Abraham devient le père des croyants par sa foi en la promesse qui lui 

est faite : 

« Pars de ton pays, de la famille et de la maison de ton père vers le pays que je te 

ferai voir. Je ferai de toi une grande nation et je te bénirai. Je rendrai grand ton 

nom. Sois en bénédiction. Je bénirai ceux qui te béniront, qui te bafouera je le 

maudirai ; en toi seront bénies toutes les familles de la terre. » 

La Foi d’Abraham ne sera pas sans heurts et aura des hauts et des bas : 10 

épreuves entre Gn 12 et Gn 22, la réalisation de la promesse se voit aujourd’hui 

en 2025, mais elle aura dû se nourrir de beaucoup d’espérance.  

Car la foi sans espérance ne suffit pas. 

Rm 4,17-18 : « En effet il est écrit : j’ai fait de toi le père d’un grand nombre de 

peuples. Il est notre père devant celui en qui il a cru, le Dieu qui fait vivre les morts 

et appelle à l’existence ce qui n’existe pas. Espérant contre toute espérance, il 

crut et devint ainsi le père d’un grand nombre de peuples selon la parole : Telle 

sera ta descendance. » 

Entre le temps de la promesse et la venue d’un fils, beaucoup de temps s’écoule. 

Abraham et Sarah ont 100 ans et toujours de fils, que faire ? 

Dieu a-t-il oublié ? Faut-il suppléer à cet oubli ?  

La naissance d’Ismaël car manque d’espérance. 
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Mais Dieu supplée toujours les manques d’espérance d’Abraham et Sarah et 

sauve Ismaël et Hagar, héritiers d’une autre promesse. 

 

II/ L’espérance dans le désert de la terre promise : Moïse et l’Exode. 

Dieu est le Dieu qui me sauve et me libère. J’ai crié vers lui et il m’a sauvé de 

l’esclavage et de la mort. Mais malgré ma foi en lui, le chemin de la liberté est 

difficile et semé d’embûches. 

La liberté ne suffit pas. J’espère une terre : la terre où coule le lait et le miel, 

j’espère un roi, la sécurité face aux ennemis. 

Pendant 40 ans, la liberté c’est le désert malgré la manne et les cailles. La foi sans 

l’espérance ne fonctionne pas : Le veau d’or et le report de l’entrée en Terre 

Promise de 40 jours à 40 ans, une génération ! Nb 13-14 

« Ah ! si nous étions morts dans le pays d’Egypte ! Ou si du moins nous étions 

morts dans ce désert ! Pourquoi le Seigneur nous mène-t-il dans ce pays où nous 

tomberons sous l’épée ? Nos femmes et nos enfants seront capturés. Ne ferions-

nous pas mieux de retourner en Egypte ? » Nb 14,2-3 

Conséquence : 40 ans dans le désert pour laisser place à une autre génération 

qui aura la Foi mais aussi l’espérance que Dieu peut réaliser une chose 

impossible. 

 

III/ L’espérance dans l’esclavage : Isaïe et l’Exil : Le Messie sauveur. 

Le temps des prophètes est marqué par l’expérience de l’Exil. Dieu m’a tout 

donné mais je retombe dans les péchés d’idolâtrie et d’injustice qui me mènent 

au retour à l’esclavage et à la mort. C’est l’Exil à Babylone. Tout est mort, plus de 

terre, de roi, de temple, de liberté, de peuple. La conversion ne suffit plus car je 

n’ai plus de liberté de choisir ce que je fais de ma vie. Il ne reste que l’espérance, 

l’espérance en un sauveur le Messie davidique et l’avènement du jour du 

Seigneur 

Le jour du Seigneur : jour de salut, de paix et de justice. Jour de la colère de Dieu. 

Le jour du jugement. Jour du pardon. Quand la conversion n’est plus possible, il 

ne reste qu’à espérer le salut gratuit et miséricordieux de Dieu. 

L’espérance messianique est là quand tout est perdu et qu’il ne reste rien. 
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« Il me dit : Fils d’homme, ces ossements, c’est toute la maison d’Israël. Ils disent : 

Nos ossements sont desséchés, notre espérance a disparu, nous sommes en 

pièces. » Ez 37,11 

J’espère que Dieu va me sauver à nouveau et me redonner une terre et un 

peuple. J’espère :  

 

➔ Un Nouvel Exode :  

Le retour de captivité :  

« Ainsi parle le Seigneur : Quand 70 ans seront écoulés pour Babylone, je 

m’occuperai de vous et j’accomplirai pour vous mes promesses concernant 

votre retour en ce lieu. Moi je sais les projets que j’ai formés à votre sujet, 

projets de prospérité et non de malheur : je vais vous donner un avenir et 

une espérance. » Jr 29,10-11 

 

« Il adviendra en ce jour-là que le Seigneur étendra la main une seconde 

fois pour racheter le reste de son peuple, … Il rassemblera les exilés d’Israël, 

il réunira les dispersés de Juda des quatre coins de la terre… Il y aura une 

chaussée pour le reste de son peuple, pour ceux qui sont restés en Assyrie, 

comme il y en eut une pour Israël le jour où il monta du pays d’Egypte. » Is 

11,11-16 

 

➔ Une nouvelle Alliance : « Je conclurai pour vous l’alliance de toujours, oui, 

je maintiendrai les bienfaits de David. » Is 55,3 

➔ « Ton avenir est plein d’espérance… Le seigneur crée du nouveau sur la 

terre : la femme fait la cour à l’homme. … Des jours viennent où je conclurai 

avec la communauté d’Israël et la communauté de Juda, une nouvelle 

alliance. Elle sera différente de l’alliance que j’ai conclue avec leurs pères 

quand je les ai pris par la main pour les faire sortir d’Egypte… Voici donc 

l’alliance que je conclurai avec la communauté d’Israël après ces jours-là : 

je déposerai me directives au fond d’eux-mêmes, les inscrivant dans leur 

être ; je deviendrai Dieu pour eux, et eux, ils deviendront un peuple pour 

moi… Je pardonne leur crime ; leur faute, je n’en parle plus. » Jr 31 ,17ss 

 

 

➔ Une nouvelle création : « Le loup habitera avec l’agneau, le léopard se 

couchera près du chevreau. Le veau et le lionceau seront nourris ensemble, 
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un petit garçon les conduira. La vache et l’ourse auront même pâture, leurs 

petits, même gîte. Le lion, comme le bœuf, mangera du fourrage. Le 

nourrisson s’amusera sur le nid du cobra. Il ne se fera ni mal, ni destruction 

sur toute ma montagne sainte, car le pays sera rempli de la connaissance 

du Seigneur. » Is 11,6-9 

 

Jésus Christ, le Messie, l’oint est celui qui accomplit l’espérance d’Israël. Plus 

de mort : la vie éternelle. Plus de péché car je suis plus fort que lui par l’Esprit 

qu’il m’a donné et qui vit en moi. 

L’espérance juive n’a plus lieu d’être, tout est accompli en Jésus mort et 

ressuscité. La croix est l’instant de cet accomplissement. 

L’espérance chrétienne est d’un autre ordre et vient prendre la place de 

l’espérance juive. Car, comme les Hébreux au désert, je reste confronté à la mort 

du corps et aux tentations de l’idolâtrie et de l’injustice. 

 

IV/ L’espérance de la vie éternelle face à la mort : Paul 

Saint Paul doit répondre aux questions des 1ères communautés chrétiennes 

confrontées à la mort du corps et au martyre dû aux persécutions. 

« Car nous avons été sauvés, mais c’est en espérance. Or voir ce qu’on espère 

n’est plus espérer : ce que l’on voit, comment l’espérer encore ? Mais espérer ce 

que nous ne voyons pas, c’est l’attendre avec persévérance. » Rm 8,24-25 

 

La résurrection des morts : objet de cette espérance. 

« Si nous avons mis notre espérance en Christ pour cette vie seulement, nous 

sommes les plus à plaindre des hommes. » 1Co 15,19 

1Co 15,35 : « Mais dira-t-on, comment les morts ressuscitent-ils ? avec quel corps 

reviennent-ils ? insensé ! Toi, ce que tu sèmes ne prends vie qu’à condition de 

mourir. » 

Nous sommes dans le déjà là – pas encore de la Foi : tout est accompli mais tout 

n’est pas encore visible à nos yeux.  
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Foi, amour et espérance : la vie éternelle 

Col 1,4-5 : « Nous avons appris votre foi en jésus Christ et l’amour que vous avez 

pour les saints, à cause de l’espérance qui vous attend dans les cieux, cette 

espérance vous a été annoncée par la parole de vérité, l’Evangile qui est parvenu 

jusqu’à vous. » 

La Foi et la Charité doivent se vivre en espérance. L’espérance est la manière 

chrétienne de vivre sa Foi dans la Charité. 

 

Dans l’attente de la Parousie 

1Th 2,19 : « En effet, quelle est notre espérance, notre joie, l’orgueil qui sera 

notre couronne en présence de notre Seigneur Jésus, lors de sa venue, sinon 

vous ? » Une espérance qui doit se vivre dans l’aujourd’hui. 

C’est l’espérance dans le Messie eschatologique qui remplace celle dans le 

messie davidique. 

 

V/ L’Apocalyptique 

Le livre de Daniel 

L’apocalypse de Jean 


